
 

 

 
 

 

 

Assemblée Générale de l’année 2025 

Rapport Moral 

Depuis notre dernière AG, en décembre 2024, nous avons poursuivi nos activités de conférences. 

Nous avons eu neuf conférences, sur des sujets d’actualité : notre rapport d’activité en fait 

l’inventaire. Nous n’avons pas réussi à réunir de nouveau notre comité des sages, pas plus que co-

produire avec d’autres Cercles ou associations, à une exception près. Le 11 juin 2025, avec les 

Cercles Condorcet et la Ligue de l’Enseignement, un débat a été organisé au Théâtre Récamier sur 

l’Europe face aux Empires. Il a réuni essentiellement des membres du Cercle de Paris. 

L’assistance à ces débats a été très honorable (entre 25 et 40 personnes, auxquelles pouvaient 

s’ajouter des « éloignés » en visioconférence, parfois une dizaine), en partie due à notre retour rue 

Récamier. Nous avons en particulier vu venir des personnes nouvelles, souvent plus jeunes. 

L’information par l’intermédiaire de notre site y est pour beaucoup. Cependant cette fréquentation 

nouvelle n’a pas abouti à de nouvelles adhésions à notre Cercle, faute sans doute d’un travail 

d’accompagnement en amont et surtout en aval. 

Ceci est d’autant plus dommage que les débats ont été souvent de qualité et qu’ils auraient pu être 

poursuivis (ou parfois précédés) par des travaux d’approfondissement, ce qui semble souhaité par 

certains.  

La rénovation de notre site internet ainsi que l’habitude prise d’assurer notre communication interne 

par les moyens numériques  a semble-t-il amélioré nos échanges. La visite du site est plus régulière 

et certains membres ont même découvert le Cercle grâce au site. Cependant, l’outil ne suffit pas. Il 

faudrait sans doute l’alimenter plus régulièrement, non seulement de nos plénières mais aussi de 

textes produits par le Cercle (membres, groupe de travail).  

Ainsi le nombre d’adhérents est retombé sous la barre des cinquante. Nous devrions, pour les 

années à venir trouver les moyens d’accroitre le nombre de nos membres, qu’ils soient plus actifs 

et si possible plus jeunes. 

Nous pouvons reprendre ce que nous écrivions dans notre rapport moral de décembre 2024 à 

propos de la diffusion de l’information. 

La lettre du Cercle est passée à une fréquence annuelle, surtout composée de synthèses de nos 

plénières. Elle reste utile comme moyen de communication simple à diffuser. Nous gagnerions à lui 

fournir des textes originaux. 

Nous avions décidé qu’un comité de rédaction organiserait la fabrication des contenus de ces deux 

outils. Il n’a pas encore été mis en place. On pourrait penser que les obstacles sont techniques. 

Point du tout. Nous bénéficions d’un secrétariat, avec Florence Levasseur de la Ligue de 



 

 

l’Enseignement. Par ailleurs plusieurs membres du bureau réalisent les « taches » nécessaires (site, 

trésorerie, invitations, envois, etc.) avec l’aide de Florence Levasseur. 

Il s’agit plutôt d’un faible investissement intellectuel au sein du Cercle.  

Mais comment y faire face ? 

Les extraits de notre dernier rapport moral restent à cet égard d’actualité. 

L’avenir du Cercle  (extraits) 

L’avenir du Cercle doit être posé clairement. Organiser des conférences débats est devenu 
l‘activité principale du Cercle. Elle demande un certain investissement pour les personnes qui 
s’en chargent. Celui-ci n’est pourtant pas une charge lourde si ce travail s’insère dans une 
réflexion collective sur ce que nous en attendons, et sans doute aussi, si des contributions 
personnelles ou collectives des membres s’associent à ces débats. Ce peut-être même 
stimulant, individuellement et collectivement. Mais nous sommes trop peu nombreux à participer 
à l’organisation, et depuis quelques années, peu de contributions émanent de membres du 
Cercle.  

Il nous semble que c’est pourtant une condition essentielle d’existence du Cercle.  

"De plus, de moins en moins de membres actifs du Cercle sont des personnes actives dans la 
vie civile. Beaucoup sont retraités. Ce n’est pas un défaut en soi. Mais il est évident que la 
participation de personnes plus jeunes et exerçant une activité professionnelle est un facteur de 
dynamisme et d’élargissement des façons de penser et d’agir.  

Il est vrai aussi que l’activité professionnelle de nombre de personnes actives est difficile à faire 
coïncider avec le type d’activités que nous proposons : il faudrait sans doute (ou peut-être ?) 
que nos travaux et nos débats suscitent un intérêt en lien avec des activités professionnelles 
(par exemple enseignement, recherche, production, politique, culture, etc.). Ce fut le cas dans 
le passé. Nombre de membres actifs du Cercle appartenaient à des professions intellectuelles 
ou dirigeantes et pouvaient associer leur travail avec une participation au Cercle. Pourrions-
nous retrouver quelque chose de ce temps ? Ou bien faut-il s’adapter à notre temps autrement 
?  

Par ailleurs, de nombreux cercles ou groupes de réflexions, Think Tanks existent ou se créent. 
Certains sont des institutions d’idées financées par des groupes d’intérêts. Sans chercher à leur 
ressembler, nous pourrions travailler avec certains d’entre eux, pour autant qu’ils l’acceptent.  

…… 

Pour que le Cercle continue, il est nécessaire que ses membres s’impliquent plus dans 
l’organisation de ses activités et ne soient plus de simples consommateurs. Il est aussi 
nécessaire que des membres actifs nous rejoignent (intellectuels, professionnels de 
divers métiers) et participent à un renouveau du Cercle Condorcet de Paris, pour faire 
vivre des débats et, comme l’écrivait Condorcet, des « espérances ».  

Un travail collectif reste à faire. 

Se redonner des marges d’action pour élargir le Cercle 

Il est certain que nous vivons une période sombre et dangereuse à bien des points de vue. Beaucoup 

le savent et beaucoup aussi restent désemparés devant l’ampleur des défis. Pourtant, le Cercle par 

sa nature de lieu de réflexion et de débat ouvert peut redevenir un lieu de propositions, où les 



 

 

controverses produisent non pas des conflits mais des progrès de nos entendements et donc de 

nos actions collectives. Au moins nous pouvons y participer. 

Le poursuite des guerres, les crises climatiques et environnementales, le recul de la démocratie, la 

poussée des extrêmes droites, les régressions sociales exigeraient que des réflexions soient 

conduites pour éclairer les esprits et contrer ces évolutions. De nombreuses analyses existent 

pourtant, mais on sent bien qu’elles n’emportent pas les adhésions.  

Ce pourrait être l’ambition de cette année. Continuer nos débats, mais aussi organiser d’autres 

formes de réflexions et d’action (groupe de travail, rédaction de textes, interventions, participations 

à d’autres groupes…). 

Notre Cercle, comme il fut conçu et créé en 1987, se doit de participer à ces réflexions et à ces 

débats afin de redonner une certaine cohérence à un programme de refondation démocratique de 

nos sociétés, minées par les incertitudes et les impuissances qui dominent face aux enjeux à 

affronter dans un monde chaotique. 

Bernard Wolfer 

Novembre 2025 


